Aubervilliers, 17 décembre 2008, salle du Conseil

Monsieur le Maire, chers collègues, chers concitoyens,

Si vous le permettez, j’entamerai mon propos par une anecdote personnelle, parce que ce n’en est pas seulement une. En effet, il y a exactement 4 ans, jour pour jour, le 17 décembre 2004, je soutenais ma thèse de doctorat à l’école des hautes études en sciences sociales (EHESS). Nous le savons maintenant, mais personne ne pouvait l’imaginer à l’époque, cette grande école a fait le choix de venir s’installer dans notre ville, justement ici à Aubervilliers.

Aujourd’hui il ne s’agit évidemment pas pour moi de soutenir une thèse, mais plus modestement de vous remettre, au nom de l’ensemble de la mission d’information et d’évaluation sur l’avenir universitaire du territoire, un rapport qui est l’aboutissement de plusieurs mois de collecte d’information pour mieux cerner le beau projet scientifique et de formation supérieure qui se dessine à Aubervilliers. 

Au cours de ces auditions, nous avons reçu à l’hôtel de ville l’ensemble des présidents des universités concernées : EHESS bien sûr, mais aussi école pratique des hautes études (EPHE), Ecole des chartes, université Paris 1 Panthéon-Sorbonne, université Paris 8 et Paris 13 ; nous avons aussi accueilli à Aubervilliers les directeurs d’autres organismes parties prenantes : le directeur du CNRS, mais aussi les directeurs de l’institut national des études démographiques (INED), de l’école d’économie de Paris, de l’institut national de recherche agronomique (INRA) et du CROUS de Créteil, ainsi que le Bâtonnier de Paris et le PDG d’ICADE. 

Enfin, tous les grands élus concernés, de la région, du département ou de la ville de Paris, sont venus s’exprimer ces derniers mois sur ce dossier à notre invitation, et le rapport que l’on vous remet ce soir a été réalisé à partir de la synthèse de toutes ces auditions, qui auront non seulement permis de collecter une somme d’information considérable et indispensable, mais aussi de positionner la ville d’Aubervilliers au cœur de ce dossier stratégique pour l’avenir du territoire.

Car la remise ce soir de ce rapport ne saurait être un aboutissement en soi, ce doit être le point de départ de quelque chose de bien plus grand. Il s’agit en effet de jeter les bases de la mise en place progressive au cours des mois et des années qui viennent, autour du projet de campus Condorcet à Aubervilliers, d’un grand pôle dédié au savoir, à la connaissance, à la création, à la culture et à l’innovation.

Pour entamer la préparation de la ville à accueillir ce projet enthousiasmant pour le territoire et ses habitants, la mission ne s’est pas contentée de rencontrer l’ensemble des principaux partenaires académiques et institutionnels, mais a tenu à aller simultanément à la rencontre de nos concitoyens pour échanger sur le projet, notamment dans le cadre d’interventions dans les conseils de quartier.

Au final, ce travail aura permis de formuler toute une série de propositions et recommandations pour préparer au mieux l’insertion de ce projet dans notre territoire, et faire en sorte qu’il profite à tous les albertivillariens et albertivillariennes – d’hier, d’aujourd’hui et de demain. 

Car l’idée est bien que ce campus ne soit pas un appendice, un corps étranger à Aubervilliers, mais un élément structurant de l’ensemble du projet de territoire au bénéfice de toutes celles et tous ceux qui le font vivre au quotidien. 

Or pour créer des liens entre les hommes, dresser des ponts entre les quartiers, favoriser les échanges et les brassages sociaux, culturels et générationnels, ce projet universitaire apparaît comme un instrument sans égal pouvant permettre, par la jeunesse, par la connaissance, par l’esprit d’ouverture de recoudre le tissu social et urbain, d’éviter que ne se forment de part et d’autres du canal « deux villes », avec d’un côté une Plaine dynamique et attractive autour du futur campus et des quartiers d’affaires, et de l’autre un vieil Aubervilliers qui serait condamné à s’enferrer dans les difficultés sociales et la marginalisation urbaine. L’objectif qui est in fine le nôtre dans cette affaire est clairement celui-là : utiliser le projet universitaire comme un outil favorisant un développement équilibré et partagé du territoire.

Je finirai en remerciant tous les élus qui ont participé aux travaux de cette mission, et tous les autres pour lui avoir donné une forte légitimité en la votant à l’unanimité du conseil municipal en juin dernier. Je tiens à remercier aussi Mickael Dahan, Anne Foussat et Benjamin Joyeux, qui ont suivi auprès des élus les travaux de la mission, ainsi que le service des relations publiques qui nous a grandement aidé à accueillir dans les meilleures conditions toutes les personnalités qui nous ont rendu visite ces derniers mois à Aubervilliers.

J’espère maintenant que nous pourrons mettre en œuvre dans les mois et années à venir, avec les autres collectivités parties prenantes, les nombreuses propositions faites dans le cadre de cette mission, et surtout que nous continuerons d’en formuler, chemin faisant, tous ensemble. 

Tous les élus, auquel un exemplaire du rapport final a été remis ce soir, sont en tout cas les bienvenus pour continuer d’apporter leur contribution à ce beau projet et à la réflexion sur les mesures qui l’accompagneront. 

Car, encore une fois, ce n’est pas la fin de quelque chose que l’on marque ce soir, mais bien le début d’un grand projet fédérateur. Dès le mois de janvier, une présentation du rapport sera faite à la presse en présence de tous les élus et tous les universitaires qui souhaiteront s’y joindre. Dans les mois qui suivront, une actualisation permanente du suivi du dossier sera proposée grâce notamment à une page web dédiée sur le site de la ville, et tout le travail qui a été fait ces derniers mois doit avoir vocation à se développer plus encore. Ceci parce qu’Aubervilliers doit devenir la référence territoriale pour tous ceux qui suivent ce projet, et parce que nous devons faire en sorte de rester un interlocuteur central pour que le développement universitaire et scientifique se fasse autant que possible dans l’intérêt de notre ville et de ses habitants.

Voilà, je vous souhaite donc une bonne lecture de ce rapport, dont les deux tomes seront prochainement mis en ligne sur le site internet de la ville (http://www.aubervilliers.fr), et reste à la disposition de chacun d’entre vous pour échanger avec vous sur le détail de son contenu. Merci de votre attention.
